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RUGBY À 7 NIVELLES

Le Seven de Nivelles devient européen
8 Les équipes présentes samedi pour

la 15e édition proviennent de Belgique, de
France, des Pays-Bas, d’Angleterre et de Norvège

A Il y a 15 ans, le Seven de Nivelles
était l’un des tout premiers tour-
nois de rugby à sept en Belgique.
Aujourd’hui, alors que la disci-
pline deviendra bientôt olympi-
que, le rugby à sept touche un pu-
blic de plus en plus nombreux.

En témoigne la vingtaine d’équi-
pes qui sera à nouveau présente au
tournoi nivellois ce samedi. “Il y a
de plus en plus de tournois de rugby
à sept et nous sommes fiers d’avoir
été parmi les premiers à lancer ce
sport en Belgique. Il sera bientôt
olympique, ce qui explique son suc-
cès. Tout ça est très bon pour le rugby
en général, même pour celui à 15 qui

va bénéficier de l’image positive du
rugby à sept”, explique Yvan Luyten.

Le tournoi nivellois est aussi ré-
puté pour ses rencontres spectacu-
laires. Pas étonnant donc de le voir
intégrer cette année le challenge
européen. “Grâce à notre bonne ré-
putation, nous avons été contactés
par les organisateurs du challenge.
Nous rentrons donc dans ce tournoi
qui passe aussi par l’Angleterre, Mi-
lan et l’Islande.”

UN CHALLENGE DOTÉ d’un prize mo-
ney, qui a le don d’attirer les
meilleures équipes. “Cette année,
elles viendront d’Angleterre, de

France, des Pays-Bas, de Belgique
mais aussi de Norvège. Des équipes
que nous avons pu attirer grâce aux
bons contacts établis au fil des an-
nées.”

Si 21 équipes masculines seront
présentes à Nivelles ce samedi, il y
aura également six formations fé-
minines. Elles qui sont de plus en
plus nombreuses à se lancer dans
le rugby à sept. “C’est une discipline
qui se développe bien, surtout au ni-
veau international. De plus, les Bel-
ges ont réintégré le groupe A et c’est
un rugby agréable à regarder. Seul
petit bémol: ce fut difficile d’avoir des
équipes féminines belges cette année,
elles seront donc surtout françaises.”

Le Seven de Nivelles débutera
dès 10h ce samedi, avec une finale
programmée aux alentours de 19h.

S. St.

EN BREF

E BASKET-BALL

Memorial Denis :
seconde édition ce samedi
Le Mémorial Denis, tournoi hommage en la
mémoire de Denis Schelfhout tragiquement
disparu le 29/03/2014, aura lieu ce samedi à
l’Espace 2000 de Genappe. Au programme,
des animations et un tournoi avec de nom-
breux anciens coéquipiers de Denis et les équi-
pes de Nivelles, Braine, Wavre, Genappe et du
BG Lothier (club organisateur). Un match de
gala dames aura lieu le soir avec les filles coa-
chées par l’ancien président du Basket, décédé
à 41 ans. C. K.

E FOOTBALL

Tubize n’ira pas en Corée
L’AFC Tubize, qui reprend ce lundi, devait se
rendre en Corée du 12 au 22 juillet pour un
stage de préparation ponctué par une rencon-
tre de gala face à Daejeon. Ce voyage n’aura
pas lieu en raison d’une épidémie qui touche
actuellement le pays. Les Sang et Or cherchent
une autre alternative, sans doute en Belgique.

BEACH-VOLLEY

Ce week-end, c’est sur le sable, et 
sur l’herbe, que les volleyeurs 
reprennent du service pour la 19e

édition de l’Aclot Beach ! Alors 
que les meilleurs beachers se 
donnent rendez-vous à Alost 
pour la manche du championnat 
de Belgique, les autres iront à 
Nivelles. “Nous ne sommes pas
dans une optique de la gagne à
tout prix. D’ailleurs, chez nous, ce
sont des équipes de quatre avec
au moins une fille”, indique 
Jean-Philippe Meurs, pour l’orga-
nisation. Après la Dodaine, c’est 
près de la caserne des pompiers 
que l’événement a pris ses quar-
tiers, sur site propre. Et au fil des 
ans, il est devenu incontournable. 
“Nous avions 110 équipes l’année
dernière, nous en avons 126 cette
fois ! Raison pour laquelle nous
avons ajouté quatre terrains herbe
à nos sept surfaces de sable. C’est
qu’il faut pouvoir dispatcher les
512 matches.” Après la longue 
saison en salle, ce sera surtout 
l’occasion de s’amuser tout en 
retrouvant quelques repères 
même si les surfaces ne sont pas 
habituelles. “Le sable fait évidem-
ment moins mal quand on se jette
que l’herbe. Ce sont des sensa-
tions différentes”, sourit Jean-Phi-
lippe Meurs. “Toutefois, l’herbe
permet de ne pas avoir du sable
dans les yeux ou encore de devoir
frotter la balle à chaque fois.”
Niveau pratique, comme chaque 
année, il y aura une catégorie 
expert pour les volleyeurs confir-
més et la fun pour les débutants 
ou les non-initiés. L’événement 
se déroule tout au long du week-
end.

N. Dum.

L’Aclot Beach,
clap 19 !

FOOTBALL > P1 BRAINE-L’ALLEUD

BRAINE VISERA
plus que le maintien
8 Les Jaune et Bleu retrouvent 

une P1 qui lui a beaucoup manqué

A Après une formidable saison
couronnée par un titre de
champion en P2A, Braine re-
trouve une P1 qui lui avait tant
manqué. Grâce à une campa-
gne de transferts calme, les
Brainois miseront avant
tout sur la stabilité
pour se maintenir à
ce niveau. “Quand on
voit le travail et l’in-
vestissement qu’il faut
pour s’extirper de la
P2, le but premier est de
ne surtout pas y redescen-
dre, tout en restant dans la
même optique et en intégrant des
jeunes dans nos équipes premiè-
res”, débute Henri Pensis.

Des jeunes qui seront enca-
drés par l’arrivée de l’un ou
l’autre renfort d’expérience, à
l’image des Mathieu Biot, Rosa-
rio Pepe ou encore Enzo Cortel-
letti. “C’était important pour
nous de ne pas trop bouleverser le
noyau. Il était hors de question de
tout chambouler parce que nous
sommes en P1.”

SI BRAINE MISE sur la stabilité,
qu’il fera confiance à ses jeunes
et qu’il veut terminer dans la
premièremoitié de classement,
l’idée d’accéder à l’échelon su-
périeur reste dans un coin de la
tête des dirigeants. D’autant

qu’avec la scission entre foot-
ball pro et amateur, il devrait y
avoir quelques montants de
plus. “Nous avons les infrastruc-
tures nécessaires, une bonne

école des jeunes, de
quoi nous permettre

de penser à cette D3 amateur.
C’est un objectif à moyen terme.
Nous avons des vues sur le niveau
national même si ce n’est pas une
priorité pour cette saison.”

De con côté, Vincent Kohl est
impatient d’en découdre. Après
le titre en P2, il veut poursuivre
sur cette lancée en P1, même s’il
devra gérer un gros noyau. “Je
devrai faire preuve de beaucoup

de psychologie pour garder tout
le mondemotivé. Concernant l’ob-
jectif, on y verra plus clair après
quelques matches. On abordera
chaque duel pour le gagner, mais
on ne gagnera pas tout. La P1 est
une série bien plus exigeante.”

Notons que la P3 sera à nou-
veau formée avec de jeunes
joueurs y poursuivant leur ap-
prentissage avant de pouvoir
revendiquer une place en P1
dans les années à venir.

Sébastien Sterpigny

LES ARRIVÉES
Mathieu Biot (Waterloo), Luca Cordier
(Charleroi), Enzo Cortelletti (Ath), Da-
mien Lagrange (Ophain), Orson Lama
(Rhodienne), Sébastien Patureau
(Rixensart), Rosario Pepe (Binche).

: Peu de changements dans une équipe de Braine qui mise avant tout sur la stabilité. © STERPIGNY

“Nous
avons des
vues sur le

niveau national”
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